
Hier, c'était le premier anniversaire de la chute
d'un grand baobab de la musique gabonaise.
Hier, à part sa famille biologique, personne n'a
pensé à Mack Joss…
C'est incroyable. Et pourtant, chez nous en
Afrique on a l'habitude de dire que les "morts ne
sont jamais morts…" Mais, là, là, là, on dit quoi ?
Comment peut-on en si peu de temps effacer de
la mémoire collective un géant de la musique
moderne et contemporaine gabonaise ? On a
écouté Radio et Télé-Gabon, aucun hommage n’a
été rendu à Mack Joss. Pas un mot sur l'homme
qui nous a fait danser pendant près de 50 ans,
pas un pot-pourri de toutes ses œuvres discogra-
phiques, ses succès notamment le fameux "Bou-
cher en Afrique" qui a fait bouger tout le
continent et bien d'autres restées célèbres. Même
ses héritiers dans la musique n'ont rien prévu.

Qu'est-ce que la mort est cruelle ?
Ce n'est point étonnant cette attitude de notre
part. Bien d'autres grands artistes qui sont pas-
sés de l'autre côté de la pièce subissent le même
sort. Tenez, nos contemporains connaissent-ils
Rempanot ? Mounanga Paul-Marie ? Boussole ?
Fiocca ? Régis ?John Abessolo et l'Alliance
Rythme ? Nono Michama ? La liste n'est pas
exhaustive. Si tous ces grands musiciens qui ont
fait la fierté du Gabon et fait connaître Radio-
Gabon au-delà de nos frontières, sont au-
jourd'hui aux oubliettes c'est tout simplement
parce qu'il nous manque le sens de l'Histoire. Au-
trement dit, nous sommes des hommes du pré-
sent de l'indicatif.
Pensons aussi au futur car, demain, aucun de
nous n'acceptera qu'on le traitât ainsi. Alors, ré-
fléchissons quoi…  

Pou r  mo i  quo i . . .

…  Makaya
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POL I T IQU E
PAUS E  DANS  LA  RÉFORM E  E T  R ETOU R  À  L ' ÉCOLELe ministre d'Etat Michel Menga M'Essone a annoncé tardmardi soir la suspension de la réforme des bourses d'étudesallouées aux nouveaux bacheliers. Du coup, les cours quiavaient été suspendus à la suite des manifestations ly-céennes vont reprendre dès ce jeudi.  

FA I T  D IVE R S
L ' HOMM E  AUX  Q UATR E  D É F E N S E S  D ' É L É P HANTIl était dans leur viseur depuis un moment. François OllameOndo a fini par être pris en flagrant délit de détention dequatre pointes d'ivoire par des agents  de la Police judiciaire(PJ). Après audition au parquet, il a été placé sous mandat dedépôt à "Sans-Famille".

POL I T IQU E
Gabon-Chine : 45 ans de relations diplomatiques

SOC IÉTÉ
Pensions aux retraités : pourquoi un paiement au trimestre

S PORTS
Rugby : l'emprise des Gorilles

Le Gabon commémorait hier, sur le thème "Stop aux violences  faites aux femmes", la
journée nationale de la femme, précisément, couplée cette année à celle internatio-
nale, célébrée habituellement le 8 mars. Une célébration marquée par plusieurs actes,
notamment une marche sous le patronage de la première dame du Gabon Sylvia
Bongo Ondimba, auteure par ailleurs d'une tribune, et un plaidoyer pour des efforts
supplémentaires au bénéfice de l'élément féminin.

15  ANS  D E  P R I SON  POU R  L E  PAPA  V IO LE U RIl prétend avoir été "pos-
sédé par les mauvais es-
prits". Pas assez pourémouvoir la Cour crimi-nelle ordinaire de Libre-ville, qui a condamné à15 ans de réclusion JeanFlorent Boli, auteur en2013 du viol de sa proprefille de 14 ans. Peine as-sortie de 10 millions defrancs de dommages etintérêts.

NAT IONAL - FOOT  :  TOUT  P RÈS  DU  BUTVainqueurs respec-tifs de Missile FC (1-0), d'Olympique deMandji (1-0) etd'Oyem AC (1-0),hier lors de la 10ejournée du Natio-nal-Foot 1, l'AO CMS(poule A), l'AS Péli-can (poule B) etl'USO (poule C) en-trevoient les play-offs. La prochainelevée, ce week-end de Pâques, sera à cet égard décisive.

AI RTE L  GABON BAT  SA  COU LP EL'opérateur detéléphonie mo-bile Airtel Gabona dû se confon-dre en excusesaprès la rupturede son câble defibre optique quia tant pénalisé ses abonnés, promettant la mise en place dela fibre optique aérienne. Histoire de suppléer le supportsouterrain en cas de section de celui-ci. 
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CONTRE LES VIOLENCES !
Journée nationale de la femme, hier
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